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Le Lectionnaire du Temps Ordinaire

Après avoir vu la signification du Temps « Ordinaire », voyons maintenant comment les lectures ont été choisies pour constituer le Lectionnaire Dominical du TO.
Etant donné la nature du TO, période où le mystère du Christ est célébré dans toutes ses dimensions, le Lectionnaire emploie la lecture semi-continue et la correspondance comme principes de choix et de répartition des lectures :

· Lecture semi-continue des Evangiles synoptiques ;

· Lecture semi-continue des Lettres de St Paul et de St Jacques, et lettre aux Hébreux (principalement) ;
· Lectures choisies en correspondance avec l’Evangile pour les « premières lectures » issues de l’Ancien Testament.
∞  ∞  ∞  ∞  ∞  ∞  ∞  ∞

1 – Evangiles
Cette lecture semi-continue des Evangiles ne couvre qu’une partie de l’histoire de Jésus : l’enfance est réservée aux temps Avent / Noël, et la passion, la mort et la résurrection apparaissent à la semaine sainte et au temps Pascal. Les dimanches du TO présentent donc uniquement le ministère public de Jésus, de son baptême à la veille de son arrestation.

Pour tenir dans les 33/34 dimanches, les concepteurs du Lectionnaire ont dû se montrer sélectifs. Trois principes les ont influencés :

· Inclure la plus grande partie du ministère public de Jésus ;
· Souligner la spécificité de chaque évangéliste ;
· Respecter le besoin pour la liturgie de raconter la même histoire fondamentale chaque année.

Le Lectionnaire évite aussi de présenter trois fois les récits communs aux trois Evangiles (on les trouvera l’année B – Marc) ; les deux années A et C présenteront donc les récits qui sont propres à Mt ou à Lc.

Année A : Evangile de Matthieu ; c’est une alternance de récits et de discours ;
Année B : Evangile de Marc ; il n’y a pas de schéma manifeste, mais peut-être une organisation géographique ou selon le contenu du ministère de Jésus (guérison, exorcisme, etc…). L’année B mettra en avant des extraits présentant toutes les facettes de ce ministère, et les actions de Jésus.

A noter que l’année B, l’Evangile de Marc est interrompu par une séquence de 5 extraits du chapitre 6 de Jean (le Pain de Vie). Ce qui permet de présenter ce discours « eucharistique » qui n’aurait pas trouvé de place sinon.

Année C : Evangile de Luc ; la lecture est structurée en trois sections : le ministère en Galilée, le voyage de Galilée à Jérusalem, le ministère en Judée. Il montre un Jésus plein de bonté et de douceur, proche des petits. Luc modèle la montée à Jérusalem sur l’Exode (passage de la mort à la vie nouvelle).

Pour marquer l’unité fondamentale de l’année liturgique, les mêmes thèmes reviennent aux mêmes périodes : débuts de la prédication après l’Epiphanie, discours eschatologique (fin des temps) à la fin de l’année.

Certains passages clés balisent l’année : baptême, appel des disciples, confession de Pierre, débat autour du plus grand commandement.

Chaque épisode du ministère de Jésus révèle le mystère pascal à l’œuvre, transformant les nombreuses morts de l’existence humaine en potentiel de vie nouvelle : les guérisons permettent de participer à nouveau aux activités de la vie, les exorcismes permettent de jouir de la lumière de la liberté, les enseignements renouvellent le regard selon les modalités du Royaume de Dieu.

Pendant le TO, les fidèles sont ainsi invités à prendre la route des disciples. Semaine après semaine, ils avancent dans les pas du Seigneur qui conduit de la mort à la vie nouvelle. Petit à petit, l’assemblée des fidèles est elle-même façonnée et modelée à l’image de Jésus, mort et ressuscité, et elle est appelée à rendre grâce à Dieu pour sa présence agissante à l’œuvre dans le monde.

2 – Ancien Testament (première lecture)
La lecture de l’Ancien Testament, répartie sur les 33/34 dimanches des trois années représente 99 passages : 18 du Pentateuque, 46 des livres prophétiques, 18 de la littérature sapientielle, 17 des livres historiques.

Les rédacteurs du Lectionnaire ont fait le choix des textes « vraiment importants » non dans l’ordre logique, mais en liaison – parfois ténue, ou contradictoire - avec les Evangiles, et sélectionnés dans une liste établie par des experts.

Les textes vétérotestamentaires
 choisis placent l’avènement du Christ dans son contexte approprié de l’histoire du salut ; en retour, l’évangile confirme que les textes de l’AT témoignent de la fidélité et de l’amour de Dieu envers l’humanité.

3 – Lettres Apostoliques (seconde lecture)
Principalement cinq lettres apostoliques ont été retenues par les experts pour constituer le Lectionnaire dominical, pour une lecture semi-continue
 :

La lettre de Saint Paul aux Romains est lue pendant l’année A. La lettre de Saint Paul aux Ephésiens est lue pendant l’année B. Et c’est la lettre aux Galates plus courte, qui est choisie pour l’année C. La première lettre aux Corinthiens (plus longue) est partagée sur les 3 années. Enfin pour compléter, la lettre aux Hébreux est lue sur les deux années B & C. La lettre de Saint Jacques est lue l’année B, et quelques extraits des autres lettres sont répartis sur les trois années (première aux Philippiens, Tite, etc..). Les omissions ont été faites dans la lecture semi-continue pour garder l’esprit d’un Lectionnaire eucharistique dominical (centré sur le mystère pascal du Christ). Les passages sont aussi choisis pour exhorter les fidèles à vivre une vie digne de leur appel en tant que chrétiens et chrétiennes.
4 – Solennités du Seigneur
Le Temps ordinaire contient aussi des Solennités (Sainte Trinité, Saint-Sacrement, Sacré-Cœur et Christ-Roi) qui ont été introduites au cours du 2ème millénaire de l’Eglise. Elles sont parfois présentées comme fêtes de dévotions plutôt que comme fêtes liturgiques, célébrant un développement doctrinal, plutôt qu’un événement biblique.
La dévotion à la Sainte Trinité est apparue au 7ème siècle, mais n’a été proclamée fête pour l’Eglise universelle qu’en 1334 par le pape Jean XXII. La fête du Saint Sacrement est apparue au 12ème siècle, et a été officialisée par Urbain IV en 1264. C’est aussi au 12ème siècle que sont apparus les premiers signes d’une dévotion au Sacré Cœur, dévotion qui s’est renforcée sous l’impulsion des visions de Marguerite-Marie Alacoque (17ème siècle) et qui a été instituée comme fête obligatoire par Pie IX en 1856. Enfin, la fête du Christ-Roi fut instituée par Pie XI en 1925 en réponse à la sécularisation de la société. Les textes de ces solennités ont été choisis selon le principe d’harmonie
, les trois lectures de chacune de ces fêtes étant en étroite correspondance les unes avec les autres.

Par exemple les textes de la fête du Saint-Sacrement (6 juin 2021) sont : « Voici le sang de l’Alliance que le Seigneur a conclue avec vous » (Ex 24, 3-8) ; « Voici le sang de l’Alliance que le Seigneur a conclue avec vous » (He 9, 11-15) et « Ceci est mon corps, ceci est mon sang » (Mc 14, 12-16.22-26).
�   Cette étude s’appuie grandement sur le livre « Le lectionnaire dominical » de Normand Bonneau (ed. Novalis & Cerf - 2010) et en reprend de larges extraits.


� Vétérotestamentaire : Relatif à l’Ancien Testament.


� La lecture semi-continue consiste en une lecture séquentielle, non pas d’un livre complet, mais de passages choisis d’un livre, dans l’ordre du livre.


� Harmonie : capacité à exprimer avec justesse les thèmes principaux d’un temps ou d’une fête liturgique.
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